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Concert au Prieuré de Chirens le 12 juin 2015 

 
« Je demeurais haletant, si grisé de sensations, que le trouble de cet ivresse,  fit  

délivrer mes sens. Je ne savais plus vraiment si je respirais de la musique, ou si 

j’entendais des parfums, ou si je dormais dans les étoiles »  Guy de Maupassant 
 

Il faut être toujours ivre, tout est là ; c’est l’unique question. 

Il faut vous enivrer sans trêve. Mais de quoi ? De vin, de poésie, ou de vertu à votre 

guise, mais enivrez-vous ! Charles Baudelaire  
 

Ces deux phrases correspondent à ce que nous ressentions après ce très beau concert. 

Myriam Laïdouni-Denis  et Daniel Berthet ont 

interprété un programme tout en ivresse : ivresse 

d’amour,  de jeunesse, de romantisme, de 

sentiments, de deuil et de mort et surtout d’espoir… 

Nous avons apprécié les airs classiques et de jazz. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le concert a eu un tel triomphe, que ces artistes ont 

interprété encore 2 morceaux, sous les 

applaudissements du public. Merci à eux deux ! 
 

 

 

 

 



 

 

Après le concert, ivresse et sentiments : un jeu ; amusez-vous bien ! 

A qui sont ces vers , 

  
 Ivre de jeunesse et d’amour 

*********************** 

- Joyeux dans le malheur, grave dans le bonheur, jeune jusqu’à la mort 

- Jouissons de ce temps rapide, qui laisse après lui des remords_ 

- J e vis, je meurs ; je me brûle et me noie 

        J’ai chaud extrême en endurant froidure 

- Baise m’encor, rebaise-moi et baise 

- Ta bouche me fait baisser les yeux, et ton port me transporte 

- Souffrez qu’amour cette nuit vous réveille 

- La jeunesse s’enfuit sans jamais revenir 

- Belle sans ornements, dans le simple appareil 
 

 Ivre d’amour et de mort 
******************************* 

 

- Et ma vie pour tes yeux lentement s’empoisonne ! 

- C’est le bon fossoyeux qui gratte à votre port 

       Les morts 

      C’est sous terre ;  

      Ça n’en sort guère 

- Vous qui passez sur ce pont, n’y allez pas. Le crime y séjourne avec le vice 

- Et l’on vous dira, « Personne,  elle est morte » 

       On vous le dira, Mais qui vous plaindra ? 

-     Vienne, vienne la mort ! Que la mort  me délivre 
 

 Ivre de furies diaboliques 
********************************* 

 

- Moi ce que j’aimerais, c’est la beauté charnelle 

- Et je baise les fleurs sur leurs bouches de feu 

- Ta forte chair d’où sort l’ivresse est étrangement parfumée 

-  Ni  connu, le temps d’un sein nu entre deux  seins 

- Serrons –nous tout près l’un de l’autre sans bouger ! 

- Des baisers échangés au seuil gré du hasard 
- Et cet abyme où l’on tombe, t’en souviens-tu ? 

- O, Satan, prends pitié de la forte misère ! 

- Et tes regards furent imprudents ; tu meurs de mes baisers ardents 
 

 Ivre d’espoir 
**************** 

 

         -      Va, dors ! L’espoir luit comme un caillou dans un creux 

         -       Mais ma petite espérance est celle qui tous les matins nous dit bonjour 

      -    Je donne à mon espoir tout l’avenir qui tremble comme une petite lueur au loin dans forêt 

      -    D’espoir, et que vous en dirais, C’est un beau bailleur de paroles  

      -    L’espérance du lendemain ce sont mes fêtes ! 

 

(Apollinaire, Verlaine, Rimbaud, Rutebeuf, Charles Cros, Charles Péguy, Sully Prud’homme, 

Paul  Valéry, Emile Verhaeren, Guy de Maupassant, Gérard de Nerval, Pierre de  Ronsard,  

Lautréamont, Jules Laforgue, Louise Labé, Marceline Desbordes –Valmore, Charles, Duc 

d’Orléans, Jean Racine, André Chénier, Molière) 

 

  


